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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 14/03/2017          4 993,32
DOW JONES 14/03/2017        20 902,98

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,0606                 1USD = 618,477 1 USD 640,124                                                        
1,4322                 1CAD = 458,007       1 CAD                482,047      

122,4200                 1JPY  = 5,358 100 JPY 557,193
0,8725                 1GBP = 751,813 1 GBP 784,668
1,0743                 1CHF = 610,590 100 CHF 63 920,79
14,0681                 1ZAR = 46,627 100 ZAR 4 848,67
10,7380                 1MAD =                           61,087 MAD                      63,52
7,3336                 1CNY = 89,445 1CNY 92,13

109,8200                 1KES = 5,973 1KES 6,15
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
14 Mars 2017: 51,03

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 14/03/2017

SELON les estimations del’Organisation nationaledes employés du pétrole(Onep), depuis la chute descours de brut, plus de 3000 emplois ont été perdusdans le secteur pétrolier etactivités connexes, via desplans de licenciementséconomiques et départs

négociés.« Ces chiffres peuvent être
plus importants, dès lors
qu’ils ne prennent pas en
compte toutes les situations
pour lesquelles l’Onep n’a
pas connaissance », a indi-qué Sylvain Mayabi Binet,le Secrétaire général ad-joint de l’Onep, au coursd’un entretien accordé auquotidien l’Union.Par ailleurs, plus de 1 000travailleurs sont en stand-by, en situation de congés

techniques qui se renou-vellent indéfiniment. Ainsi, face à la persistance de lacrise, plusieurs sociétés deservices pétroliers et desous-traitance ont connudes fortunes diverses,quand d’autres se sont ré-solues à licencier tout leurpersonnel, a souligné Syl-vain Mayabi Binet.Il s’agit, notamment, dessociétés Ensign, Exterran,Kca Deutas, IPS, STSI-Boc-card, Pipe Line, et BJ Ser-vices.

Plus de 3 000 emplois perdus selon l’Onep
Crise pétrolière 

MSM
Libreville/Gabon

Le SGA de l'ONEP Syl-
vain Mayabi Binet. 
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En dépit d’une baisse de 12
% de sa production de mi-
nerai et d’agglomérés de
manganèse, le groupe a
réussi à stabiliser son chif-
fre d’affaires à 944 milliards
de francs en 2016.LE groupe Comilog (Era-met manganèse) a clôturél’année 2016 avec un chif-fre d’affaires stable à 944milliards de francs et unrésultat opérationnel cou-rant en très forte hausse à

141,6 milliards de francs.Selon sa maison-mère Era-met, ces bons résultatssont consécutifs à la com-pétitivité du gisement deMoanda et des usines d’al-liages de manganèse duGroupe, ainsi qu’à la forteremontée des prix du mi-nerai de manganèse au2nd semestre 2016.En effet, la productionmondiale d’acier au car-bone, principal débouchédu manganèse, est enhausse par rapport à 2015,à environ + 0,8 % sur l’an-née, grâce en particulier àla facilité d’accès au créditen Chine, qui a conduit à lareprise de grands pro-
grammes de constructionet à la baisse des stocksd’acier chez les produc-teurs.La Chine a représenté, à

elle seule, 50 % de la pro-duction d’acier au carbonesur l’année 2016. En consé-quence, les prix du mineraide manganèse CIF Chine
44 % (source CRU) ontégalement très fortementvarié sur l’année 2016.Dans ce contexte, ErametManganèse a arrêté sa pro-

duction durant un mois, au1er trimestre 2016. Cetajustement a conduit à uneproduction annuelle de 3,4millions de tonnes trans-portées sur l’année 2016,alors qu’elle avait atteintun record historique à 3,9millions de tonnes trans-portées sur l’année 2015.« L’amélioration de la per-
formance de notre mine de
manganèse de Moanda et le
plan de modernisation de
Setrag au Gabon, devraient
permettre de confirmer
notre capacité annuelle de
production et de transport
de 4 millions de tonnes », adéclaré le PCA, Patrick Buf-fet.

Le groupe Comilog reprend du poil de la bête
Mines
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Le chiffre d’affaires du Groupe Comilog s'est stabilisé à 944 milliards de francs en
2016.
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LE ministre de la Promo-tion des petites etmoyennes entreprise(PME), chargé de l'entre-preneuriat national, BiendiMaganga Moussavou areçu vendredi dernier unedélégation de l’Agencefrançaise de développe-ment (AFD), conduite parson directeur régionalGabon, Yves Picard. Cetéchange s’inscrivait dans lecadre de la mise en placed’un Fonds de garantie auxPME/PM, qui vise, entreautres, à soutenir le déve-loppement de ces struc-tures locales, faciliter leuraccès au crédit des entre-prises et des institutionsde micro-finance, notam-

ment dans un contexteéconomique caractérisépar une conjoncture diffi-cile et de nombreuses diffi-cultés rencontrées par lespromoteurs nationaux. 
« Le souci du ministre était
(...) de donner l’existence ju-
ridique de certaines PME.
Ce qui implique notamment
une nouvelle réglementa-
tion, de même qu'un soutien
en matière de financement.
Ce qui passe par la création
d’un Fonds de garantie, qui
permet de sécuriser les
banques dans les crédits
qu’elles apporteront aux
PME», a indiqué M. Picard.Un programme d’accompa-gnement fait sur le modèledu Fonds Ariz, initié parl’agence française et intro-duit au Gabon depuis 2010. 
« Le portefeuille Ariz au
Gabon n’est pas très actif,
du fait de la situation éco-

nomique du pays. Les freins
à cette situation viennent à
la fois des entreprises et de
la disponibilité des struc-
tures bancaires à octroyer

des financements», a expli-qué Yves picard.Notons que le secteur ban-caire gabonais se caracté-rise par un rationnement
du crédit envers lesPME/PMI. Ce qui contrasteavec une situation généralequalifiée de "surliquide"par la Banque des Etats de

l'Afrique centrale (BEAC).  Le Fonds de garantie Arizainsi proposé est un dispo-sitif de partage derisque, destiné à faciliterl’accès au financement destrès petites, petites etmoyennes entreprises etdes institutions de micro-finance. Il a pour but desoutenir les projets decréation et de développe-ment des TPE/PME, grâceà l’implication croissantedes institutions financièresdans leur financement. Par ailleurs, auGabon, l’AFD peut garantir,à travers ses banques par-tenaires,  50% des créditsaux PME/PMI, et 75% descrédits aux IMF, sousforme de garanties de por-tefeuille ou de garanties in-dividuelles.

Vers la mise en place d’un Fonds de garantie
Financement des PME

R.H.A
Libreville/Gabon

Le ministre Biendi Maganga Moussavou posant avec la délégation de l'AFD.
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